
�Margot Olthuis, des
Pays-Bas, sera présente
au Marché-Concours pour
photographier le cheval
franches-montagnes.
�Cette policière qui
patrouille à cheval depuis
près de cinq ans à envie
de promouvoir la race
dans son pays.
�Rencontre avec
une passionnée
du franches-montagnes
venant de Didam, non loin
de la frontière allemande.

Policière depuis 32 ans,
Margot Olthuis a plusieurs
passions. Les chevaux et les
cours d’équitation qu’elle dis-
pense, la photographie et la
Suisse entre autres. Possédant
trois chevaux franches-monta-
gnes, elle sera présente au
Marché-Concours. Son but?
Promouvoir le cheval FM aux
Pays-Bas. Rencontre.

Le Quotidien Jurassien. –
Comment connaissez-vous les
Franches-Montagnes?

Margot Olthuis. – Nous
cherchions à acquérir des che-
vaux FM. Après des démar-
ches infructueuses en France,
nous nous sommes rendus en
Emmental. Nous sommes en-
suite entrés en contact avec
Cathy Trolliet du Pré-Petit-
jean. Nous voulions en ap-
prendre davantage sur le che-
val FM. Elle nous en a beau-
coup parlé et a mentionné le
Marché-Concours où beau-
coup de chevaux étaient réu-
nis. Nous avons compris que
c’était un événement à vivre,

comme nous aimons le cheval
FM. Nous y sommes donc al-
lés l’année dernière et nous
avons adoré. Le Marché-
Concours et la région.

– Pourquoi cherchiez-vous
un franches-montagnes?

– Nous montons des che-
vaux hollandais. Mais nous
avons remarqué que les races
hollandaises, notamment lors-
que nous allions en Allemagne
ou en Belgique, avaient des dif-

ficultés avec les collines et les
montagnes. Nous avons donc
recherché un cheval plus fort,
plus endurant et plus adapté
au trek. Une connaissance
nous a conseillé de nous diri-
ger vers la Suisse, non seule-
ment à cause des montagnes,
mais aussi parce que l’armée
utilise des chevaux. Nous som-
mes d’abord allés en Emmen-
tal où nous avons acheté notre
premier cheval FM.

– Pourquoi voulez-vous pro-
mouvoir le cheval FM aux
Pays-Bas?

– Les races hollandaises ont
du tempérament, sont puis-
santes. Mais beaucoup de
gens recherchent un cheval
plus calme, polyvalent pour
apprécier des balades en forêt
par exemple. Le cheval FM
permet de faire du saut, du
dressage, de l’attelage, etc.
Avec les chevaux hollandais,

c’est l’un ou l’autre, mais pas
tout à la fois. Le cheval FM est
unique et pourtant il n’est pas
encore très connu aux Pays-
Bas.

– Comment pensez-vous le
faire connaître?

– Par des sites internet, des
forums, mais aussi directe-
ment auprès de propriétaires
de chevaux. J’ai aussi des
contacts avec le club hollan-
dais du cheval FM. Ensemble,
nous pouvons travailler pour
mieux faire connaître le fran-
ches-montagnes aux Pays-Bas.

– Quelle a été votre impres-
sion du Marché-Concours?

– Très beau, incroyable.
Avec les chevaux franches-
montagnes, il y a beaucoup de
diversité. On montre tout ce
que le cheval peut faire, sa po-
lyvalence, en un unique en-
droit. C’est vraiment une belle
vitrine, c’est fantastique.

La manifestation permet
d’en apprendre non seule-
ment plus sur les chevaux,
mais encore sur la Suisse avec
les présentations des invités.
En plus, l’année dernière avec
la Garde républicaine, la Fran-
ce était aussi à l’honneur.

J’apprécie pouvoir entrer
dans les écuries. En Hollande,
c’est beaucoup plus compli-
qué. Au Marché-Concours, ce
n’est pas un problème, c’est
presque normal. C’est super.

Sans oublier les courses à
cru ou de chars romains. C’est
assez unique. En Hollande,
avec nos chevaux, ce ne serait
pas possible.

– Pourquoi revenir une
deuxième fois au Marché-
Concours?

– J’ai envie d’en voir plus,
avec de nouvelles présenta-

tions, de découvrir ce que j’ai
manqué l’an dernier. J’ai aussi
envie de discuter avec les pro-
priétaires, d’en apprendre
plus sur le caractère des che-
vaux et de savoir comment ils
travaillent avec leurs chevaux.

Mais surtout, je reviens
pour photographier la mani-
festation, les chevaux, afin de
promouvoir le cheval fran-
ches-montagnes en Hollande.
Que ce soit les concours, les
courses ou les présentations.

– Conseilleriez-vous de se
rendre au Marché-Concours?

– Oui. Tous les propriétaires
de chevaux devraient se rendre
un jour au Marché-Concours.
S’ils ont un cheval FM, c’est
un déplacement absolument
nécessaire. C’est un événe-
ment unique. Un concours,
mais aussi un marché. C’est
un festival qui permet de voir
le panel de capacités d’un che-
val FM. Ils peuvent tout faire.
Ils n’ont pas peur, ils sont cal-
mes, ils sont rapides. J’aime
vraiment cette race.
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«Tous les propriétaires de chevaux
devraient se rendre au Marché-Concours»

Margot Olthuis sera en Suisse pour le Marché-Concours. Ses raisons? Passionnée de franches-montagnes et pho-
tographe, elle veut promouvoir le FM en Hollande.


